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PRÉSIDENCE DE M. LESAGE.

4). Marien présente, au nom du Docteur Bédard,
de St-Rémi, et eV son nom personnel, ùne pîèce anato-
mique et des préparations histologiques. C'est une
tumeur solide de l'ovaire,-un sarco-épithéliôme,-enle.
vée chez une fillette de 13 ans. Ce cancer est remar-
quable par son développement foudroyant et son
apparition à la suite d'une première menstruation. Tous
les jours, en en effet, on le voyait pousser d'une manière
très sensible et il a mis une quinzaine de jours à attein-
dre le volume d'une tête d'enfant.

Au point de vue histologique, c'est un -tératôme
malin, constitué par des tissus conjonctifs embryonnai-
res, édifiés de cellules rondes et fusiformes avec des
vaisseaux sans paroi et par des tissus épithéliaux pro-
liférant sans ordre et d'une manière désordonnée au sein
du tissu sarcomateux.

M. Marien pense qu'il s'agit d'une tumeur maligne
formée de productions dérivées des trois feuillets du
blastoderme.

Monsieur le président félicite M. Marin et son
collaborateur, M. Bédard, membre correspondant de la
Société Médicale, qu'il est heureux d'apercevoir dans
l'assistance et auquel il souhaite la plus cordiale bienve-
nue.

M. le professeur Guérin propose que la Société
nomme une commission, chargée de rédiger un certain
nombre propositions ou de sentenses hygiéniques, ayant
rapport a certaines pratiques de la vie journalière de
l'enfant.

Le rapport de cette commission après son adoption
par la Société sera soumis à l'approbation du " Conseil
de l'instruction publique " et comme membre de ce der-
nier conseil, M. Guérin sera heureux de le parrainer et
d'assurer son impression dans les livres de la commission
scolaire.

Vu qu'il y a urgence, M. Guérin demande la suspen-
sion des règliments et l'adoption immédiate de cette
résolution.

MM. Dagenais et Marien secondent le proposeur et
l'assemblée adopte la motion.

A propos du travail des commissions, M. le prési-

dent annonce qu'on exerce, en ce momènt, une pression
dans le but d'amener le gouvernement à nommer des
inspecteurs de Lait. Une délégation composée de MM.
Marien, Masson Dagenais et Lesage est envoyée à Qué-
bec en rapport avec cette mesure.

MM. Boulet et Guérin font adopter par la Société.
une résolution appuyant fortement la démarche des
délégués et exprimant l'espoir qu'elle sera couronnée de
succès auprès du gouvernement de Québec.

M. Bourgoin sous le titre " Voumissements nerveux
et boulimie " rapporte l'originale observation d'une mala'
de qui depuis nombre d'années était atteinte de boulimie-
Elle absorbait des quantités incroyables de victuailles et
s'empressait de les rendre aussitôt. Après deux mois
d'isolement et de persuasion la malade a quitte l'hôpital
guérie et ayant repris 30 livres de son poids. -

M. Bourgoin attire l'attention sur la valeur de la
persuasion dans le traitement dés néoroses stomachles.

Précis des examens de laboratoire

employés en clinique par L. Bard, professeur de clini-
que médicale à l'Université de Genève, correspon-
dant de l'Académie de Médecine de Paris, avec 1a
collaboration de G. Humbert et H. Mallet, ancienw
chefs de clinique médicale, médecins adjoints de
l'hôpital contonal de Genève. 1 vol. in-8 0 , de la
Collection de Précis Médicaux, de XX-627 page&
avec 138 figures noir et en couleurs, cartonné toil

(Masson & Cie, Editeurs)...................... 9 fr.
Les progrès des sciences médicales ont considérable-

ment étendu, au cours de ces dernières années, le chan?
des examens de laboratoire appliqués aux études clini-
ques et même à la médecine pratique. Indispensable à.
tous ceux qui veulent entreprendre des recherches scien-
tifiques, leur connaissance s'impose aux praticiens tous'
devant être à même de les utiliser dans les mesures où
le comporte l'intérêt des malades qui se confient à
leurs soins. Mais il est difficile aux praticiens et aut
étudiantsd'aller ehercherles différentes méthodesd'invesr
tigation clinique dans les monographies partiçulières et,,
dans les ouvrages spéciaux où elles se trouvent dispersées,
C'est pour leur faciliter cette tâche que M. Bard a réuni
dans un seul Précis, les multiples examens' de laboratoi'
re nés de l'application à la médecine des sciences diverse&
qui lui ont apporté leur collaboration fréquente. Il e
été rédigé avec la préoccupation dominante des intérêt*
cliniques, et ce point de vue est seul entré en ligne d
compte, aussi bien dans les divisions adoptées et dans ]0
groupement des matières, que dans le choix à faire entre
les diverses méthodes qui ont été proposées. Ce nouvel
ouvrage constitue donc le manuel des laboratoires de
clinique ; il s'adresse aux médecins et aux assistants def
services hospitaliers, aux étudiants avancés comme ae
médecins praticiens, dans la mesure où les uns et lo@r
autres ne demandent aux examens scientifiques que d'être
les adjuvants de la médecine et de la pratique.


